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Cinéma Femmes (fondé en 1984) 

Silence, elles tournent! 

Par Jocelyne Denault 

In Ces femmes qui ont bâti Montréal, Éditions du Remue-ménage, 1992 : 526-528. 

En mai 1981, six femmes, Agnès Billa, Jeannine Gagné, Lucie Marion, Johanne Poulin, 

Guylaine Roy et Marie Vincent fondent le groupe qui sera à l’origine de la présentation, à 

Montréal, d’un festival de films et vidéos de femmes. Elles créent le Ciné-Club des temps 

modernes, rebaptisé Cinéma Femmes en 1984. 

Montréal est déjà doté de quelques festivals mais au sein desquels la place faite aux 

œuvres de femmes est non seulement réduite, mais ne tient pas compte de la majorité de la 

production des femmes, notamment en vidéo et en films d’intervention sociale. Silence, elles 

tournent arrive donc à point pour offrir aux œuvres de femmes une visibilité qui tienne compte 

de leur spécificité.  

D’année en année, le festival s’est bâti une réputation. Il est perçu comme lieu où l’on 

découvre de nouvelles cinéastes et vidéastes, et qui met en place un mode de sélection qui ne 

mise pas que sur le box-office. Les œuvres sélectionnées sont majoritairement féministes dans 

leur propos et peuvent prendre diverses formes, allant du film de fiction au documentaire en 

passant par toutes les formes intermédiaires et nouvelles qu’offrent l’avant-garde et 

l’installation multidisciplinaire. On y constate aussi que les femmes ne craignent pas d’innover 

lorsque cela sert leur propos. 

Le Festival nous a donc offert une alternative au film commercial axé uniquement sur la 

rentabilité en salle et le divertissement. Cette ouverture à une nouvelle vision du cinéma fait de 

cet événement un lieu privilégié pour découvrir les préoccupations et les centres d’intérêt des 

femmes. Si, au début, les thèmes étaient le plus souvent liés au vécu des femmes, à leur rapport 

à leur corps et à la société, Silence, elles tournent a permis de suivre, au fil des années, 

l’évolution de leurs préoccupations vers des propos de plus en plus politiques, à l’échelle 

mondiale et planétaire. Le festival témoigne aussi de la percée de femmes, en nombre toujours 

plus grand, dans le film de fiction et de divertissement. 

Silence, elles tournent est une vitrine exceptionnelle pour le cinéma des femmes d’ici à 

l’échelle mondiale. Le festival est reconnu à travers le monde et on vient de partout pour 

assister aux représentations. Enfin, au-delà des découvertes de nouvelles cinéastes, vidéastes, 

l’existence même de ce festival a forcé les autres festivals de cinéma de Montréal à reconnaître 

la qualité des œuvres de femmes et les a incités à leur faire une place plus grande à l’intérieur 

de leur programmation. 



Cinéma Femmes a réussi à faire connaître des femmes et des films provenant de tous les 

coins du monde et a contribué à démontrer la vitalité du cinéma fait par des femmes. Silence, 

elles tournent : un événement d’envergure internationale qui se déroule à Montréal.  

 


